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Mgr Jean-Paul James, 
évêque de Beauvais, Noyon et Senlis 

 
Allez ! Proclamez l’Évangile ! Dans l’Église, la catéchèse fait partie de la mission 
d’annonce de l’Évangile. Nous sommes les héritiers de ceux qui l’ont remplie pour nous. 
Des situations nouvelles nous invitent à un regard neuf sur cette mission. 

 

I - L’orientation de la catéchèse en France 

En 2003-2004, un document largement diffusé, « aller au cœur de la foi » proposait, à partir de la 
liturgie de la vigile pascale, de réfléchir à la catéchèse aujourd’hui. C’est le point de départ d’une 
démarche qui aboutit au texte national d’orientation sur la catéchèse en France, publié en 2006. 

J’invite les prêtres, les diacres, religieux et religieuses, les laïcs ayant des responsabilités 
ecclésiales, à s’approprier ce texte national. Il est important qu’il soit connu, au moins dans ses 
grandes lignes. Il peut donner du souffle à la catéchèse. Le congrès « Ecclesia 2007 » à Lourdes, en 
est la preuve : les 130 chrétiens du diocèse en sont revenus avec un élan nouveau. J’attire l’attention 
sur quelques points majeurs : 

 
1. Tous responsables de la catéchèse.  

Quelle est souvent notre situation actuelle ? Des communautés chrétiennes ont délégué à « quelques 
spécialistes », la charge de catéchiser les enfants. Mais quel est le lien des catéchistes, des enfants 
catéchisés et de leurs parents à l’Église ?  

Or, la catéchèse se vit dans des communautés chrétiennes missionnaires, celles que la lettre 
pastorale de 2007 nous invite à faire vivre et dynamiser. Et elle est pour tous.  
La catéchèse a besoin d’un « bain de vie ecclésiale ». En ce sens, tous les chrétiens, sous la conduite 
des évêques, sont responsables de la catéchèse.  
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Et la catéchèse conduit à la communauté : elle a pour mission d’éduquer à la vie communautaire, de 
créer et de développer des liens d’appartenance à la communauté chrétienne. Être chrétiens, c’est 
appartenir à la famille de Dieu, être ensemble frères et sœurs du Christ. 

 
2. Le Mystère pascal au cœur de l’Initiation chrétienne.  

Quel but donnons-nous souvent à la catéchèse ? Avoir une meilleure connaissance des mots de la 
foi chrétienne ? Recevoir une formation qui nourrisse l’intelligence ? Acquérir ou faire acquérir un 
certain nombre de valeurs liées à l’Évangile ? La catéchèse est invitée à aller encore au delà. Elle 
entend l’appel du Christ : Avance en eau profonde ! 

Le but de la catéchèse, c’est de « mettre quelqu’un non seulement en contact, mais en communion, 
en intimité avec Jésus-Christ » (Jean-Paul II). Il s’agit de mieux connaître le Christ, pour mieux 
L’aimer et témoigner de Lui. Il s’est fait l’un de nous ; Il est mort et ressuscité ; Il nous donne son 
Esprit. Le mystère pascal du Christ est le cœur de notre foi.  
« L’Église croit comme elle prie ». En ce sens, le lieu vivant de l’initiation chrétienne est la liturgie, 
sommet et source de la vie chrétienne. Sommet ? Les préparations aux divers sacrements y 
conduisent. Mais la liturgie, tout spécialement l’Eucharistie, est aussi la source d’où tout part. 
« Dans le langage de la beauté, les attitudes, les déplacements, les gestes et paroles qu’elle fait 
vivre, elle aide à découvrir comment chaque acte et chaque parole du Christ ont été posés « pour 
notre salut ».1 

 
3. Le choix de la « pédagogie d’initiation ». 

On sait les réformes dans le domaine de l’éducation. Et, dans son histoire récente, la catéchèse a 
connu tant de méthodes pédagogiques différentes. Alors, la « pédagogie d’initiation », promue par 
les évêques, serait-elle une nouvelle recette, une nouvelle technique ? C’est beaucoup plus que cela. 
La démarche « aller au cœur de la foi », en 2003-2004, nous a fait vivre cette pédagogie d’initiation.  

Il s’agit pour l’Église, de « se mettre davantage en état d’initiation, en percevant et en accueillant 
plus résolument la nouveauté de l’Évangile pour pouvoir l’annoncer ».2. La Lettre Pastorale de 
2007 propose cette démarche à tout le diocèse.  

 
 
Je veux relever les sept éléments qui fondent la pédagogie d’initiation : 

> La liberté des personnes. « L’expérience chrétienne que nous proposons est celle de la foi 
qui s’adresse à des libertés personnelles ».3 

> Un cheminement. La foi chrétienne est une marche à la suite du Christ, sous l’action de 
l’Esprit-Saint. Elle s’inscrit dans la durée. Le catéchète, disciple lui-même du Christ, est un « aîné 
dans la foi », au service de la maturation intérieure des catéchisés. 

> L’Écriture. La foi chrétienne est écoute du Seigneur et dialogue avec Lui qui s’adresse aux 
hommes, en particulier par la médiation des textes bibliques. Dieu parle au cœur de l’homme. Cela 
suppose de développer intériorité, silence, et sens de la prière chrétienne. 
                                                
1 Texte national pour l’orientation de la catéchèse en France, n. 2.4, p. 43 
2 Lettre des évêques aux catholiques de France, Le Cerf, p. 35, cité in Tabga hors série n. 1, pp. 26-27 
3 Texte national pour l’orientation de la catéchèse en France, n. 3.1, p. 46 
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> La Tradition vivante : sur le chemin de la foi chrétienne, beaucoup nous ont précédés. La vie 
des saints, des témoins d’hier, fidèles au Christ jusqu’au bout, nous stimule. Le catéchète, « aîné 
dans la foi », transmet ce qu’il a lui-même reçu de l’Église. 

> La démarche catéchuménale : c’est Dieu le premier qui part à notre recherche. Les 
catéchumènes adultes nous le rappellent. On devient chrétien en accueillant le don gratuit de Dieu, 
tout particulièrement dans les sacrements. Et la catéchèse se vit à la fois dans la préparation aux 
sacrements, dans leur célébration elle-même, et après la célébration. Ce troisième temps qu’on 
appelle « catéchèse mystagogique », aide les personnes à « revenir sur ce qui leur est arrivé pour 
qu’elles puissent en mesurer, après coup, l’impact pour une vie chrétienne ».4 

> Une dynamique du choix : que faire en réponse à l’Amour du Christ pour nous ? Sinon d’ 
« aimer comme le Christ nous a aimés ». Suivre le Christ change notre vie, nous invite à nous 
convertir, nous conduit à des choix et engagements éclairés par la Loi d’Amour. 

> Une ouverture à la diversité culturelle : chrétiens, nous sommes « dans le monde sans être 
du monde ». Nous avons à affronter les questions morales, philosophiques de nos contemporains, 
entrer en dialogue avec eux. 

Ainsi, ces sept éléments nous servent de « points d’appui » pour accueillir la Révélation de Dieu, 
comme Père, Fils, Esprit-Saint.5 

 
II - La mise en œuvre dans le diocèse  

Tenant compte de notre situation, je fais quelques propositions pour la catéchèse dans le diocèse. 
Bien entendu, elles sont à adapter à la particularité des paroisses et des groupes, et elles ne disent 
pas tout des activités catéchétiques diocésaines. Elles sont dans la même logique que celles de la 
Lettre Pastorale de 2007. 

 
1. La place de la Parole de Dieu  

« Ignorer les Écritures, c’est ignorer le Christ » (St Jérôme).  
« Dieu qui est invisible, s’adresse aux hommes comme à des amis et converse avec eux pour les 
inviter à entrer en communion avec lui et les recevoir en cette communion ».6  
« Nous avons à donner une place accrue à la Parole de Dieu. Méditée personnellement ou en 
groupe, mise en relation avec notre vie, la Parole de Dieu alimente notre foi, permet de discerner 
les signes des temps ».7 

 
Propositions 

- Toute réunion (groupes de catéchèse de tous âges, de préparations aux sacrements, 
conseils, etc.) accueille, dans la prière, un texte de la Parole de Dieu. 

                                                
4 Revue Tabga, hors série n. 1, p. 41. Lire aussi à ce sujet, ce qui est dit de la mystagogie, dans le texte 
national, p. 93 
5 Texte national pour l’orientation de la catéchèse en France, n. 2.2, pp. 37-39 
6 Concile Vatican II, Dei Verbum, n. 2 
7 Lettre pastorale « Eglise de Beauvais, avance au large ! » p. 14 
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- Les animateurs de groupes d’enfants, de jeunes, d’adultes ont le souci d’inclure, dans 
leur année, un temps de relecture de la vie du groupe et un temps de récollection à la 
lumière de la Parole de Dieu. Ils veillent à nommer ce qu’ils ont reçu, ce qui les a 
évangélisés et convertis au cours de l’année. C’est ainsi que peut grandir la mission 
« d’aînés dans la foi », frères des catéchisés. 

 
2. Une catéchèse pour tous.  

« Très tôt, on a appelé catéchèse l’ensemble des efforts entrepris dans l’Église pour faire des 
disciples, pour aider les hommes à croire que Jésus est le Fils de Dieu afin que, par la foi ils aient 
la vie en son nom, pour les éduquer et les instruire dans cette vie et construire ainsi le Corps du 
Christ ».8 

« La catéchèse est une éducation de la foi des enfants, des jeunes, des adultes qui comprend 
spécialement un enseignement de la doctrine chrétienne, donné en général de façon organique et 
systématique, en vue d’initier à la plénitude de la vie chrétienne ».9 

 
Propositions 

- Dans les paroisses, des catéchèses familiales et communautaires sont proposées, de 
temps en temps, le dimanche. La communauté invite largement les enfants, les jeunes, 
les parents. Un temps en petits groupes permet une catéchèse adaptée à chacun. Un 
temps de mise en commun suivi de la célébration eucharistique fait vivre l’expérience de 
l’Église, Corps du Christ.  

- Les communautés chrétiennes veillent à aider les parents à assurer la formation 
chrétienne des enfants dès le plus jeune âge par la mise en œuvre d’un éveil à la foi. Tous 
les membres de la communauté chrétienne ont à se préoccuper de la catéchèse des 
enfants. Cela passe par l’information aux voisins, par la formation en vue de participer à la 
mission de catéchèse, par la disponibilité à accompagner et à parrainer les enfants, les 
jeunes et les adultes qui font une démarche sacramentelle. 

- Chaque secteur missionnaire sera attentif à la proposition de formation chrétienne pour 
adultes, en la bâtissant ensemble et en faisant appel aux compétences de l’Inter-Service 
Formation du diocèse. Le faire, c’est aider des personnes à s’engager ensuite pour 
assurer la catéchèse.  
La revue « Eglise de Beauvais » contribuera à ce souci d’information et de formation, 
notamment par le dossier mensuel. 

- Le diocèse possède un patrimoine religieux important. On veillera par des visites 
guidées, à mettre en valeur le sens chrétien de l’architecture et des autres œuvres 
artistiques. On encouragera le développement des initiatives et des groupes de réflexion 
autour de « Art, bible et foi chrétienne ». 

 
 
3. Catéchèse et démarche sacramentelle.  

                                                
8 Catéchisme de l’Église catholique, n. 4 
9 Catéchisme de l’Église catholique, n. 5 
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« L’expérience chrétienne repose sur la découverte bouleversante d’être attendu, désiré, appelé, 
aimé gratuitement ».10  
« Un cheminement de type catéchuménal ne conduit pas seulement au seuil du sacrement. Il repose 
tout entier sur la dynamique de la célébration sacramentelle elle-même. « Il est en effet capital que 
la célébration du sacrement demandé et préparé n’apparaisse pas comme un acte isolé, mais au 
contraire, comme l’étape décisive et inséparable de tout le chemin parcouru jusque-là ».11 

 
Propositions 

- A l’occasion de la préparation au baptême des petits enfants, ou au sacrement de 
mariage, et tout en accueillant généreusement les demandes sacramentelles, on veillera à 
mettre en œuvre une démarche de type catéchuménal avec ses différentes composantes : 
« une catéchèse biblique qui éveille à la connaissance de Dieu, l’appel à la conversion 
personnelle suscitée par la Parole de Dieu, la rencontre d’une communauté vivante, une 
introduction à la prière ».12 

- Lorsqu’une paroisse accueille la démarche d’un catéchumène vers les trois sacrements 
de l’initiation chrétienne, elle met en œuvre tout le rituel de l’initiation chrétienne des 
adultes, et fait mieux connaître le parcours. La paroisse dans cette situation, vit ce chemin 
avec le catéchumène, de manière plus intense, pendant le carême. Elle se remet ainsi en 
état d’initiation à l’écoute de son Seigneur ; elle accompagne le catéchumène dans toutes 
ses étapes ; elle chemine avec lui sur la route de Pâques. En effet, « le carême est un 
catéchuménat renouvelé par lequel nous allons de nouveau vers notre baptême pour le 
redécouvrir, pour le revivre en profondeur, pour devenir à nouveau réellement chrétiens. 
C’est donc une occasion pour « re-devenir » chrétiens, selon un processus constant de 
changement intérieur et de progrès dans la connaissance et dans l’amour du Christ ».13 

- On développera pour les néophytes, une catéchèse mystagogique dans l’année qui 
suivra les sacrements d’initiation, en particulier pendant le temps pascal. Une catéchèse 
du même type pourra être mise en œuvre tout spécialement, pour les enfants ayant 
célébré leur première communion, et pour les jeunes après leur confirmation. Les services 
diocésains concernés proposeront une formation au niveau diocésain sur la catéchèse 
mystagogique. 

 

Que le Christ Jésus, notre Maître et Seigneur, nous vienne en aide pour la mise en œuvre de ces 
initiatives pastorales, confiées à la prière des saints du diocèse. 

 

Église de Beauvais, avance au large !  
 

Le 15 mars 2008 
+ Jean-Paul James 

                                                
10 Texte national pour l’orientation de la catéchèse en France, n. 3.5 p. 53 
11 Texte national pour l’orientation de la catéchèse en France, n. 4.2 p. 93 
12 Texte national pour l’orientation de la catéchèse en France, n. 3.5 p. 55 
13 Benoît XVI, audience générale du 21-02-07 (Documentation catholique, n. 2376, p. 266) 


